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l'ai pialuîaîi oftiuar auatiat du il îiie.
g.,.,sî mli tic d~<itiattli altîtcmî

i mia le-ra de- mêmeatî tic taisi dcdti t'aeîa'a
eitc.ýxe,-iu vaironit Ulit§i suoit îîîirvi<î di-
r. - inentti tabsiretm i aaJh< ttatii , ir écvrit uit
.autremencit.

MILLE pour OE-MIRT
'N util, aiîtti furfinitterli., t<o qa'uffre li SEtàa,.

i - la:î Al.F: it eux iIîiîi,
Soniger. ili'ahla ti-al drâ t-t-ilî i'îconi>tei-

4141a. dam il 411x tI i t-rial(ercs îîaagers(l ce i.auinéro,
littit vuas b.atie at-r ï dcaetain,tlîc cîaiîi.a.

aa.a. iiaîîttîî tuatct luet' it-iiit it er si o iti
slrt-ra, a4<jaaaici, d tigi ta b, n> itai du fattuet ietr

it t,silijtjn quu, %it 1 par lla) iiticS contfrèresn atii
le- voiitialc ti aluib Imrrustiuai, uti de nous l'una.
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FIN V'ANNE

Ja nîouavelle antaée alptiraitrit danas
quealqueis joua-S.

C2ommaae nîous î>reéroîas être cia avatace
aî:earetard, inous jttéseattoaas tout de

suite à tics abaonanés taos souhaits (lu bonaae
aaît.tée. Et conasiste il faut parler ici le

atgieprati lue des allitires, naous sou-
latito..s stucZi-emient qlue 1894 soit, pour
a1:îctiau (['eu\, la dernaière <les vat hesi
it igres, et I i,95, par conséquenît, la pre.

laaii*re de., se, t %ac-hez rse

L'ASSO0CIATION

Eia parcotit-anLtI du aaîux journaux, il
ttuub est toilit>C' scias les Yeu.\ unt petit pa.-
tagr-ialhu conttenanUt lits réflexsionis suivan-
se'; sur la puissinco <le l'associationî, <lais

utta ourîîal di- Newv Yor-k:
«butas lia maomentt, dlit-il, il se f. -danas

l:a prss tit pays tiasu polémtiquec tout à.
fait ridieule &ln sujet des corporationîs.

"-itnocus prenîonasla défenase, do celle-s-ci,
ce i'cst pas àt (lire que noaus voulions faire
litière de l'inaitiative privée ou do l'opiniomî
(lis tuasses, mtais il aie taut juss oublier

aque s'il y a eu des travàux, <les réformes.
des atîaélior.îtiotîs ptibliques do quelque
enavergure datis le pays, c'est 1gI-Ace aux
vorporatious .

ILorsqu'eus seul hoaaame, iivec toute sa
richesse et tu%!te l'énprlgie cOsiJ- ut;

échoué dlatns (lus .înt reprises commeîî celle's,
dlisons, (le chemstîîittcd fer élevés, <lu peut
(le li rivière (Io l'Est et biena d'autres
atussi vantem qui toutes eut rapporté <le
g1rands bénéfiices aux niasisci, une asseocia-j
tiena d'hîommtaes; richtes et éaaargiques a re
seIta le problèîuo vec suecès,et pouar cotte
raisiontitin lieu <lo critiquer let corpora-
tietna, on dit-rait plutôt se fé:icit<'r haute
mtenat (le co qu'elles puisSnit se faîire."

Nous sotmmies paîrfaitemeant (le cet avis,
et si le prinacipe d'associatiotn était plus,
souventi tais ena praatique à Québec, ulon
savatit n'unir et coordonaner dus ra-sc'iarcs
éparses et iaîpuîssatates par lu fait mêmtae,
que dlcittriass seruastît iitiurécs ou

toaatésdont notre ville retirerait
grantds ai aittagu !

Qui sait ! oit tift peut-être délà, colas-
triait le pont (le chemni dle fear à lat Claitu-
<hère etntre Qutébee et Lévis, îîu nez ut à
lit i'îrbo du tout; les gouverteneuts et de
tous ceux qlui ont uai intérêt direet il
gtîrde' pour les pouts <lu Stîint-Disurpsiîtle
système aie claeaîiis de fer de la rive sud 1

C'est pourtanît là le levier (le premier
genre de lit future pr-ospérité (lo Québec.

Oit <tonne pouîr objectiona à Québec que
les capitalistes sont ratres et (lue les geats
gétntlamiat ont peu d'argenat. C'est
justemnent peutr cette iraisotn que le prini-
cipe, d'associaition devrait être ttis ont vi-
glueur ; avec plusieurs ficelles ti=-een i-
semble, on finit par fair-e uit cable puais-
saiL.

Dn l'argentt, atis les banques en 1-egor-
gent.

Ici, dès qu'on a ttis oansemble quelques
piastt-s,.otn les place à litérêt à 4, 41 et
5 pour cent dans <des affatires qui niu pro-
fitenît atucunaeent aux maasses. Oaî fait
tout ce que l'on peut pour empêcher l'ar-
genît de circuler.

Co qui fait qu'aux E tats-Uuis l'argent
circule uit pou dans tous les goussts,
betucoip plus qu'à Québec, c'est qut'on le
lanaco dfats le-s aflisarés, on le perd, on le
gagnte, on le reperd et ami le regaigne cii-
cue. De cette ftal;on, tout la mnde en
bénéficie, car l'argenmt perdu pour un
hoammae n'est pas perdu pour la atas-se

daniis les rîags dle k.quelle elle circule t
la vivifiant.

Quanad, un it ansietr a quelques centai-
nos (le dollar-s, il s'asslocie à deux ou trois
autres pour exploiter. une afuit-o et l'ar-
gent roulu toujours.

Si nous ,suivions ian peus cet exemplu et
nous nous corrigions de cet affreux dlé-
faut qu'ast nomimoTlavutice, et qui paraît
étre un vice natioal citez les Canadiens
frautçais,!

. -::o

La pa-oniièae consigna-tion considérable
d'oranges <'autotice est arrivée con jours-ci
à Québecc; elles valenit $5.5iO la caisse do
814, à peiimo 9c. lit douzai~ne.

Notre ucaîfrê-re titi Praixe Cutmrunt dovra
nousi <fln recon taaaiusn t , taoubs allonsa lui
fournir encore liste id., lui donnter titi
ntoutvel eîaîale de' progrès. <uil nie illiiti
querit pas dic sinigua, j«8 lu moîtindre doute
là-dessus.

Notre contfrè.re aî la bossu die l'imîitationî
reaîrqualemaîent ltîiuqe. A lw>citin
eût-il ajpris q1ue Qua'heeO se' lutîylt lu luxu
d'un journltatii u itianOett, quî'il S'est tiis
à prt^elit-i- pour sa paaroisse. auprès dut colis.

inierco <jîîa'bet-luniî Seutlent, commea
ma patroisse ('at à -scixatt litâues d'ici, oit
lui a dit :Prix ponur prix, nous pra3fmrotil
titi journald (lu lit toit%,-Qî' c elan
tic-nnge, aî-t-il r-épondau. l'aemmtti tels.
jours à l'essai, vous silo tivrvex etisuite.
Je itai pas (le prix fait, je sui lu

Cutiratit.... Et c'est aîinsi qut'onî l'a pris
tuais le plus pris dics deux mîeSt pas celui
qu'on pentse. Détail hiraîrt'e i etiiat
feuillet4eZ le P>rixv Coliruait tit la lirettièr
alat dernière îî:'ge vous aî*v tn.utty-ez pats
lit mindtre intdication dulitprix du l'abaau-
niealnt. Eta tîflitires, il faut être plus
clair qlue cela. C'est bien iatinsýi qlue nous
l'entendonas a tos îhutités sztveat exgicto-
meont ce qu'ils auraontt à payer pour leur
abonnemaent. La SemaitteCn.#qrdl

a ccnscientce (lo sa va.leur. C'est. lttut-dmr
le seul point Sur leqt'(l notre eeîtifrètm
moitre peu «aaa,-'.eaea hnusmcpier.

Il est va ai fille Ssîa*<'at ' il suit assel
biceît.ilsi la i Scaîa Cuîiaa mei do it iliau.
",ure unà s1ervice d (luîsitctet jd
ciairw' ti<c prolmiè' 'ie s~t pour tes -puis

d'affitires. Elle s'c-.i asbut.. i prix dI'îr-
-elnt dues bulletints htebdoaaires des t-ii-

judiciaîires dlu district. Cette Icuplifation
coûtait jusqu'ici três citer à eux qui
veulIeiat suiere dlu près Io touvtitteut do
lat spécuir'-iloî, et ut- saul (les mialliers (le
reniseigniements qlue noeus aoim itsclinque
semaine petit fière giqaner tdos meitainies
(le piastres ài'abt i<l la XS'na às 4'0um.

,,aerciaa<. Cepenadant vaons daaonon tott
cela avec ual granîd joural luiî a l'aîvzti.

L-1«0 d'être l'organeu deiart conmmoi-
ciaux du district, pour la 4-mt'ledu$

par année.
V'idéo était tellemîtetit bonnet quel la

Prix Courant W'est vitu aqaerçu qu'il èta-it
inuttile dla sonager à lutter avec ntous s'il
ne faisait au moitas sembîllant d'en faire
autant. Aussi danis saon derniier mnméro

aniitiçit.il poTmpelisemut*at titiù Iti aussi
donnait à ses abonniés (le Qitébte le aucunu
des tribunaux, (les btureaux dcîéiuuî
ient. et les vomîtes pr slitrif-, Sutloinnt,
détail essenatiol, il oubliatit d'inia3rer tai
seul ratiscignenaiat (le cette linturi.m u
y.ouvez feuilleter Ioi derntier iinutiéo du

i


